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'R- poussant la capuchon de son burnous sous tequel Il avait
albrlid sa sôte, il prdsnta Pion vimage au vent glzcial du lâ nuit et
parut ressentir un peu do bien Qure en bilgount ain!i son front
dans les flots d'uin air vif et pur.

-Oui 1 c'est étrange 1 reprit il en a'arrOtant et cn en par.
tant à lui-même. Il me semuble que l'on m'a raconté d6jà ces
horribles événements... 'Il où semble que j'ai assisté moi-môme
à une scène toute semblable... Il me semble eolin...

Mate m'artêta.
-En vérité) dit-il on revenant près do l'Indien, le récit que

vous ma faites m'impressionne tellement quo mon Imagination
caltde m'identifie maltr moi avec Ce quo voue me racontez_.
Mais do gi4e, ne vous inecrromp.z pas 1 Poursuivez 1

L'homme masqué, dikiez vous, venait de précipitcr le pauvre
enfant dans l'abîme... Après ?

-La mère, oontinua l'Indien sang paraitro avoir remarqué
la trouble qui c'était emparé de soni auditeur, la comtesse, par un
effort surhumain, s'était dressé, subitement. Le sentiment ma-
ternel lui avait un moment rtndu ses forcez!.

Elle voulut ressaisir son fila au moment où le lahe assassin
précipit.ait l'enfant, maie l'homme masqué la repoussa rudement.

La malheureue mère poussa un cri horrible en voyant
disparaître son fis et, avec une violence que l'on ne pouvait s'ait-
tendre à trouver en eltq, elle arracha le mssque qui couvrait Ie
visage du bandit...

Un second ari m'échappa de sa gorge ouverte, et tendant le
bras comme pour maudir, elle retomba en arrière de toute na
hauteur en prononçant un nom que Giraud entendit distincte.
ment...

-La nom de l'assassin ? dit Marc.
-Oui.
-Et ce nom était celui de... ?
-La ChesnsDYe I
-'homme qui l'avait 6i misérablement violenté jidis ?
-Lui-même 1
-Oh 1 le monstre 1... mais à quel sentiment obéissait il en

frappant ainsi toute une famille ?
-Au désir de vengeance, du moins je l'ai toujours perisé, sens

en avoir aquis la certitude. Le comte l'avait sans de"'!-s cruelle-
mnt puni de son premier crime, et il avait vgué une haine mer-
telle à celui qui avait si noblement réparé ton infamie.

-Et, demanda Marc apiès un moment de bilence, retrouva.
t-on le corps de l'enfant au fond du précipice ?

-Non 1 Toutes les rccherch-te furent vaines... Moi-môme
je me fis descendre au fond du gouffre et je ne trouvai rien.
Seulement vers le milieu du précipice, le long du rocher, dans
une erevascpe, ét poussé drpuiti quelques années un jeune aibris-
seau dont les branches s'étendaient horizon taleu.,en t nu-dessus du
fond de l'abl me.

Je remarquai que ces branches avaient été fraîchement
brisées, comme ei elles eugsenit eu à supporter le choc d'un corps
lourd etomb6 d'en haut... Mais ce fut tout...

-Alors ? reprit Marc comme s'il ett voulu hiter les paroles
de son interlouteuir.

-Alors, dit l'Indien, je revins au chûtean et comme, ainsi
que je vous l'ai dit, je me regardais cowmmecoupabie, enoame il
me sembtait qu'- j'Ôr4uit complice de cee crimes que ma pr6ieco
tût probablement eniravé,q, j'. me rend-O aas la chapelle du chu-
tenut où l'on venait d't:nsevelir lu corps du comte et celui du la
comtersse, et la main étendue au-dcsýu8 de leur tombe je fii un
double serment:- celui de consaerer mn vie entière à la recherche

0

de ct enfant, fils il Henri et de Blanche, et de ne m'accorde-r
repos qu'apiâi l'avoir rétabli dans Ie manoir il-) tics èreP, Puia
celui de poursuivre cn tous lieux et en tous temps, l'infilsne
assassin jusqu'à ce que justice fut faite I

Dans la chambra où lui crimes avaient été commis, en pré.
cocos dca taqlsea indélébiles qui teignaient Io plancher, je rdpétai
cea denx sermetits.

Alors convaincu que ma présence était désormais inutilp, je
remis les clefs de la demeure seigneuriale entre le mains du gou-
verneur de la provinee et, je commeepai mes rîoherohca, m'ooeu.
pant d'abord de l'enfant.

-1l y a de cela combien d'anoées ? demanda Mfare.
-Oh t la date de cette nuit terrible ne sortira jamais de

ima mémoire. O'était le 14 mars 1583.
-Il y a vingt deu>, nse alnrs.
-Oui.
-Et le fils du comte avait qucl &go lorsqu'il disparut?
-inq ans.
-Donc, il en aurait aujourd'ui vin.-t-sept ?
-Oui.
-A peu près l'dge que je crois avoir, murura le jeune

homme.
-Oui, dit encore la narrateur.
-Et vous avez enfin retrouv6 cat enfant ?
L'Indien regarda Matc.
-Pas encore, dit-il.
-Quoi I vous n'avêz eu aueune nouvelle ?
-Si fait I Quelque-temps après le jour où j'avais commen.

c6 mes recherches longtemps restées vaines et stériles je me trou.
vais à Rouen, citez le gouverneur do la province. Je rencontrai
là le prévôt de la ville.

OCeli-ci,. auquel je communiquai la mission que je m'était
donnée, me fit part alors d'un fait que j'avais ignoré et qui peu.
vait me mettre sur les traces de eelui que je cherchais.

Le matin mêOme du jour qui suivit la nuit où t'était accoma.
plie l'horrible catastrophe, le prévôt de *Rouen, alors simple
voyageur, passait près du chàteau du comte Hlenti, longeant les
bords escarpés du précipice.

Le soleil se levait à peine et le crdpuscule naissant ne pert
mettait pas de dietinguer trè&-nettement les objets.

le voyageur suivait sa route, lorsqu'il cru tout à coup
et&ttdre dt-s plaintes.

S'arnêîaut subitement, il interrogea du regard les alentours,
et il prêta une oreille attentive.

Bieuiôt il se convainquit qu'il ne s'était pas trompé.
Mais d'où provenaient ces plaintes vagues ? La campagqe

était découverte, et il ne voyait rien qui attinilt ses -rtgards
iuvestigta tiurs.

Eî,fin, guidé par les gémnissements, il s'approcha du gouffre
et aperçut, suspendue aux branches d'un arbrisseau, une f'orme
h~umaine arrêtée aiisi providenaiellement dans sa chute.

Le voyageur était brave et~ généreux, Sans s'inquiéter du
péril qu'il allait affronter, il mît pied à terre et s'engagea sudâ.
cidusement dans une descente effrayante.

Dieu était @ans doute avec lui, car il atteignit l'abrisseit
après avoir vingt fois manquer de rouler au fond de l'abîme.

Il reconnut alors que cette forme humaine était- le corps
d'un jeune enfant quo les branches avaient préservé d'une chute
mortelle.

Saisissatt le pauvre pptit, il eommenqga son ascension,
Mais& ai descendre seul avait été un véritable problème de


